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Enfin, cette journée historique du 
8 septem bre 1967, jo u r de la Nativité 
de la Vierge, voyait le rêve devenir 
réalité. A San Cugat del Vallès, à 15 ki-
lom ètres de Barcelone, prenait vie le 
prem ier Scolasticat en Espagne. Ce 
jo u r même, des diverses contrées de la 
Péninsule, nous arrivaient Scolastiques 
et Frères.
On fêta d ’abord dans la m atinée la 
prem ière rencontre fraternelle dans la 
résidence de la ville, rue M untaner. 
Dans l’après-midi, après quelques bons 
m om ents de fratecnisation et de joie, 
la petite caravane se m it en m arche 
afin d’occuper la maison, encore en 
travaux d ’aménagement.
E t ainsi débuta la vie de la jeune 
Communauté Spiritaine de San Cugat 
del Vallès dont nous allons accom pa-
gner pendant quelques m om ents les 
prem iers pas.
Historique
Après 15 ans de difficultés et d ’obsta-
cles de tou t ordre, l’Oeuvre d ’Espagne 
commence à so rtir de sa phase em -
bryonnaire.
Le Noviciat, inauguré en 1964, à Tor-
túreos (Pontevedra) avec 10 Novices et 
3 Postulants, est un  signe assez clair 
d ’une perspective prom etteuse qui com-
mence à m on trer des contours définis. 
Par ailleurs, l’oeuvre des vocations ré-
cem m ent structu rée en des bases mo-
dernes et - espérons-le! - définitives, 
nous offre aussi des perspectives très 
encourageantes.
Avec le développem ent norm al de 
l’Oeuvre, l’idée est née d ’un G rand Sco-
lasticat en Espagne, afin que ces jeunes 
qui asp iren t à la vie m issionnaire puis-
sent recevoir la form ation dans leur 
m ilieu natal.
La communauté à San Cugat avec des hôtes distingués à l’occasion de 
l’inauguration de la nouvelle maison.
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Mais il y avait plusieurs difficultés 
dem andant réflexion: le chiffre des Sco-
lastiques, assez réduit, ne pouvait pas , 
com penser l’installation d ’un  nouveau 
Sém inaire; d ’au tre  part, cette Oeuvre, 
à ses débuts, ne pourra it disposer d ’un 
corps professoral, même d ’uu  m inim um  
indispensable en quantité  et qualité, 
pour une convenable form ation philo- 
sophico-théologique.
Il nous resta it cependant une possi-
bilité: trouver une résidence assez près 
d ’un  centre ecclésiastique d ’études su-
périeures, de préférence une Univer-
sité.
On chercha dans ce sens et plusieurs 
possibilités fu ren t examinées. Finale-
m ent Barcelone, grâce à la fondation 
récente, dans la capitale catalane, d 'un 
centre de no tre propagande, nous a  ré-
vélé les conditions les m eilleures et les 
plus avantageuses.
La Faculté de Philosophie e t de Théo-
logie de San Cugat del Vallès, dirigée 
p a r les Pères Jésuites, se présentait 
comme la m eilleure solution. Des con-
tacts ont été p ris e t on en a été satis- 
ftiit.
Il resta it encore une difficulté sérieu-
se: trouver une m aison convenable, 
m êm e à  titre  provisoire, e t assez pro-
che de la Faculté.
Les prem ières dém arches furen t vai-
nes. A son heure, la divine Providence 
flt sen tir sa présence. La famille Marin, 
bienfaitrice généreuse et dévouée, nous 
apporta  soudainem ent la bonne nou-
velle : une m aison qui paraissait réu-
n ir toutes les conditions venait d ’être  
m ise en vente.
Un rêve? On le cro irait plutôt! Sur-
tou t les 14 millions de pesetas qu ’on 
dem andait n ’étaient pas sans donner 
le frisson aux plus osés!
Mais de l’hésitation et méflance ini-
tiales, com parables à celles d ’un  m en-
d ian t qui verrait se dessiner à l’horizon 
le profil d ’une fortune, jaillissait para-
doxalem ent un nouvel essor de confian-
ce que la famille M arin cherchait tou-
jou rs à n o u rrir  e t augm enter.
Une visite de Mgr le T.R. Père ac-
compagné du R.P. Provincial, pendant 
laquelle on eu t l’occasion d ’apprécier
su r les lieux les vraies possibilités, 
perm it de déclancher la procédure qui 
abou tira it au con tra t d ’achat : le trop  
connu « B ar Monaco » - d’ailleurs pas 
très apprécié par le voisinage - e t le 
fu tu r hôtel contigu, allaient devenir le 
prem ier Grand Scolasticat Spiritain  en 
Espagne.
Le bâtiment.
L’im meuble est form é de tro is corps 
distincts couvrant une surface de 
3.500 M2.
A l’ouest, le corps central, l’ancien-
ne maison familiale, construction in-
spirée du « style barcelonais » - héri-
tage du génial architecte Gaudi - avec 
sa tou r altière qui lui p rê te  xm a ir très 
« seigneurial ». Adossé à celui-ci, avec 
com m unication intérieure, le corps 
principal, un bâtim ent m oderne dont 
la construction vient d ’être  achevée, et 
initialem ent prévu pour un  hôtel.
Nous y avons : chapelle, 35 cham-
bres individuelles, bibliothèque, 2 par-
loirs, cuisine, réfectoire et salle de 
com m unauté. Il n ’y m anque pas non 
plus une vaste cave bien adaptée avec 
magasins, en plus des installations de 
chauffage. Avec un  léger agrandisse-
m ent et une assez facile adaptation, on 
pourrait disposer d ’une soixantaine de 
chambres.
A 15 m ètres environ, le troisièm e 
corps, une très belle arcade, qui cons-
titue une excellente galerie de récréa-
tion à l’a ir libre, e t l’ancien bar, spa-
cieux et m oderne, avec de très grandes 
fenêtres, qui est m aintenant no tre sal-
le de jeux.
A côté il y a  encore un fronton pour 
la pelote basque et une grande piscine, 
véritable aubaine pour les jours chauds 
de Tété. Tout cela entouré d ’un joli 
jardin , pas très grand, mais suffisant 
quand même pour prendre l’a ir à Tom- 
bre de vieux palm iers et figuiers ou de 
jeunes peupliers.
L'inauguration.
Le joyeux événem ent de l’inaugura-
tion solennelle a eu lieu le 8 décembre 
1967. Ce jour-là nous avons eu la joie
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et l’honneur d’avoir chez nous Mgr le 
T.R. Père, les RR.PP. Econome Général 
et Préfet Général des Etudes, le R.P. 
Provincial et presque tous les Pères 
de l’Oeuvre d’Espagne.
De nom breux Amis et B ienfaiteurs, 
dont plusieurs venus exprès de M adrid, 
ont rempli la m aison et nous ont ac-
compagnés avec la chaleur de leur a- 
m itié dans tou t le program m e de la 
fête à la fois très simple et très ém ou-
vant: consécration de l’autel de la nou-
velle chapelle, suivie im m édiatem ent 
d’une concélébration que présida Mgr 
le T.R. Père entouré de tous les Pères 
Spiritains présents et après laquelle 
on a fait aussi l’inauguration du réfec-
toire, ce qui nous perm it d ’avoir quel-
ques heureux m om ents de fratern isa-
tion en tre les Spiritains et les nom -
breux Amis et B ienfaiteurs qui étaient 
venus partic iper à no tre joie.
Le lendemain, dimanche, Mgr le T.R. 
Père clô turait les fêtes p a r l’ordination 
d ’un sous-diacre, d ’un m inoré et de 
trois tonsurés.
E t nous sommes de nouveau ren trés 
dans notre habituel R.O., très briève-
m ent in terrom pu p a r ce joyeux événe-
m ent et sa fébrile p réparation dans les 
jours précédents.
La Communauté.
On ne peut se passer de dire un m ot, 
bien que très bref, au  su jet de notre 
vie de communauté.
Nous sommes à présent 22 Spiri-
tains: 2 Pères (le D irecteur et son As-
sistant), 10 Grands Scolastiques (7 en 
théologie et 3 en philosophie), 5 Frères 
(dont 3 au triennat) et 5 élèves d’hum a-
nités (dernière année).
Comme on peut le rem arquer, trois 
oeuvres distinctes, quoique réduites, 
sont synthétiquem ent concentrées dans 
ce prem ier Scolasticat d ’Espagne. Le 
petit scolasticat cependant, de caractè-
re provisoire, aura pratiquem ent dispa-
ru  à la fin de cette année scolaire.
Tous les Grands Scolastiques fré-
quentent l’Université. Pour les Frères 
est prévue l’inscription dans des écoles 
techniques. Pour le m om ent ils prépa-
ren t activem ent leur admission.
Premières impressions.
Le 2 octobre 1967 l’année académ ique 
avait été solennellem ent inaugurée à 
l’Université, avec collation de grades 
académ iques et une solennelle séance 
publique de la section barcelonaise de 
la Faculté, installée au  Sém inaire diocé-
sain, sous la présidence de S.Exc. l’Ar-
chevêque de Barcelone, Grand Chance-
lier de l’Université.
E t tou t de suite les prem iers travaux, 
au  com m encem ent assez durs et un 
peu déconcertants, m ais devenus par 
la suite plus précis et norm alisés après 
les prem ières nouveautés.
Une vue panoramique 
du Scolasticat et ses environs.
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Plusieurs occasions ne nous ont pas 
m anqué non plus de collaborer avec 
no tre  propagande dans ses diverses 
activités.
Parm i l’ensem ble d ’agréables su rp ri-
ses que nous avons eues, je  désire m et-
tre  en évidence celle de l’accueil cha-
leureux de beaucoup de nos voisins 
qui nous on t déjà m anifesté de plusi-
eurs façons leur sym pathie et leur gé-
nérosité et su rtou t leur bonheur de 
voir l’ancien « B ar Monaco » rem placé 
p ar un  Sém inaire.
Perspectives
Nous les croyons très favorables. Au 
poin t de vue intellectuel, la Faculté pa-
ra ît ê tre  appelée à devenir un  centre 
de form ation sacerdotale de toute la 
Catalogne. Dans l’im m édiat, il y a  déjà 
un  p ro je t d 'agrandissem ent avec créa-
tion de nouvelles Facultés. On pré tend  
aussi lui donner plus de vie en élargis-
san t le cadre de ses Professeurs, fai-
san t appel à d ’au tres In stitu ts  e t aux 
diocèses Catalans.
On organise actuellem ent la form a-
tion pastorale dem andée p a r le Con-
cile. On com m encera p a r des groupes 
de catéchèse, d’abord dans cette parois-
se de 5.000 âmes et ensuite dans les 
faubourgs ouvriers de Barcelone où il 
y a un  im m ense cham p de travail.
Barcelone est la deuxième ville d ’Es-
pagne, avec ses deux millions d ’ha-
bitan ts, un  des prem iers centres in-
dustriels du pays, d ’où grande activité 
d ’assistance sociale de l ’Eglise et de 
l’E tat, e t aussi nom breux e t lourds 
problèm es com m uns à  tou te grande
ville. C’est un  vaste cham p d'exercices 
pour une bonne form ation pastorale, 
dem andée p a r le Concile et exigée par 
la présence de l’Eglise dans le monde 
d ’au jou rd ’hui.
Pour la form ation des Frères, il ne 
m anque pas non plus de bonnes écoles 
professionnelles de l’Eglise et de l’E tat 
dont nous tâcherons de profiter.
Au point de vue religieux nous pen-
sons pouvoir développer notre influen-
ce et faire de no tre petite com m unauté 
un centre de vie chrétienne irradiant 
su rtou t parm i nos voisins les plus éloi-
gnés du centre paroissial.
Sous le signe de la Vierge
Notre prem ier jo u r de com m unauté 
a été celui où l’on com m ém ore sa Nati-
vité. C’est le jo u r de ses Douleurs que 
le Seigneur est descendu pour la pre-
m ière fois sous no tre  to it e t y est resté 
afin de sanctifier de Sa Présence notre  
petite com m unauté. Finalement, con-
tre  tous les calculs et tous les plans 
prévus et arrê tés depuis des mois. El-
le a  tou t disposé pour que le jo u r de 
Son Im m aculée Conception fû t celui 
de l’inauguration solennelle de ce Sco- 
lasticat.
Que la Reine des Apôtres daigne 
veiller m aternellem ent sur sa maison 
et réaliser l’aspiration de nous tous de 
voir cette résidence devenir une pépi-
nière de généreux, saints et nom breux 
m issionnaires!
P. Manuel David Sousa, 
San Cugat
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